
Les Retrouvailles de Zara 

 Un jour, dans la ville de Maya, se trouvait Zara, une jeune fille de seize ans, qui était 

courageuse, agile et modeste, mais elle agissait souvent sans réfléchir. Sa mère l'avait 

abandonnée quand elle était jeune. Son grand -père Abdel l'avait adopté et la considérait comme 

sa fille. Abdel lui révéla un secret : 

   - Ta mère m'as dit que quand tu auras 16 ans, il faut que tu saches qu’elle est emprisonnée 

dans un temple abandonné et qu’elle est retenue par des barbares.  Il faut que tu ailles chercher 

un tapis magique pour la sauver. 

  - Non ! Je ne te crois pas ! cria-t-elle. Puis elle partit dans sa chambre.  

Zara réfléchit à sa situation et décida de partir chercher le tapis magique avec son 

meilleur ami, Babouche. 

Tout d’abord, son grand -père lui a dit qu’ils trouveront Aziz, son ami d’enfance qui leur 

donnera une carte qui les mènera au tapis magique. Zara et Babouche partirent et se rendirent 

chez Aziz, qui leur donna la carte. La carte indiquait qu’il fallait traverser une forêt et le désert 

du Sahara pour arriver à leur but. Ils commencèrent  donc à se diriger vers la forêt qui était 

située vers le sud. Arrivés devant la forêt, Babouche commença à

  

paniquer : 

  -J’ai peur, Zara, ! s’exclama Babouche.  

  -Ne t’inquiète pas, tout va bien aller, répondit Zara. 

Zara et son compagnon commencèrent à traverser la forêt. Il faisait sombre, il y avait de 

grands arbres opaques et il faisait humide. 

Ils avançaient, quand tout à coup, un homme arriva. Il était grand, brun et il avait un 

katana à la main. Babouche cria à Zara : « Cours ». Zara et son acolyte se mirent à courir, mais 

le méchant les poursuivait. L'homme leur lança : « Je m'appelle Abounazir, et je ferai tout pour 

avoir le tapis magique ». Zara comprit très vite les intentions de ce dernier qui était de trouver 

le tapis magique. Elle répéta ses pensées à Babouche : 

  - Abounazir veut la même chose que nous, le tapis magique. 

  - J'ai une idée, pour le semer, il faut que nous nous séparions et nous nous rejoindrons à la 

sortie de la forêt, répliqua Babouche. 

- D'accord, répondit Zara. 



 

Zara partit vers la gauche et Babouche vers la droite. Abounazir était épuisé, il ne savait 

pas quelle direction il fallait prendre. Il finit donc par prendre le même chemin que Babouche, 

le chemin de droite, mais il était tellement essoufflé qu'il s'arrêta. Babouche et Zara sortirent de 

la forêt sains et saufs. Maintenant, il devait traverser le désert du Sahara. Ils commençaient à 

s'approcher petit à petit du Sahara, et sur le chemin du Sahara, ils trouvèrent un guide nommé 

Ryad. 

Il leur donna le nécessaire pour traverser le Sahara. Arrivés devant, ils se rendirent compte 

que l’air était tellement chaud qu’ils en tremblaient. Babouche et Zara commençaient à traverser 

le Sahara et l’épuisement commença à tomber sur leurs épaules. Soudainement, Babouche vit 

une oasis : 

- Zara ! Regarde, il y a une oasis ! s’exclama -t-il. 

- Enfin ! hurla Zara. 

Babouche sauta dans l’eau qui était en réalité du sable. Zara se frotta les yeux et se rendit 

compte que c’était un mirage. Ils continuèrent à marcher, et enfin, ils quittèrent le Sahara. 

Abounazire qui était lui aussi sorti du Sahara, trouva Babouche et Zara. Abounazire sortit son 

sabre et le lança sur Zara. Comme Zara était agile, elle réussit à esquiver le katana. Babouche 

se mit à courir et il vit le tapis magique. Il prévint Zara : « Le tapis est juste là, je vais le 

chercher ! », cria-t-il. Babouche se rua vers le tapis et déclara : « Je l’ai eu ! ». Il monta sur le 

tapis magique et il se mit à s’envoler. Babouche prit Zara par la main et ils s’envolèrent tous les 

deux. Zara vit le temple et ordonna à Babouche de se diriger vers le sanctuaire.  

Ils descendirent du tapis et Babouche le prit dans sa main. Le temple était sombre, il y avait 

des plantes qui avaient poussé sur la façade, des animaux rodaient autour et l’ambiance était 

triste. Zara et Babouche rentrèrent dans le temple, ils virent que l’intérieur faisait encore plus 

peur que l’extérieur, des toiles d’araignée étaient accrochées sur les murs et sur l’immense 

plafond qui recouvrait leurs têtes. Ils montèrent les escaliers avec prudence. Soudain, ils virent 

une femme qui était entourée par plusieurs barbares, musclés et munis de sabres. Zara se dit 

que la femme était sa mère, donc elle courut vers elle, mais les barbares l’arrêtèrent en lui 

pointant leurs sabres sur la gorge. Zara recula et demanda : 

- Qu’est-ce que vous voulez ? 

- Le tapis magique, répondit Amir le chef des barbares.  

Babouche s’avança et donna le tapis qui était dans ses mains à Amir. La femme était 

bien la mère de Zara. Ils sortirent du temple avec la mère de Zara. Ils firent le chemin du retour 

ensemble et ils retournèrent à Maya. Zara et son grand -père étaient les plus heureux. 
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